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En été 1945, l’administration militaire soviétique avait fait ériger un
monument au cimetière de Sandbostel rendant hommage
aux prisonniers de guerre soviétiques enterrés là. En 1949,
le cimetière fut transformé. Durant cette restructuration les
rangés de tombes des morts soviétiques furent rassemblées pour
former des fosses communes occupant une étendue plus petite.
En 1956, le monument soviétique fut détruit. Ceci avait été insti-
gué par les autorités du district de Bremervörde et par le ministère
de l’intérieur de la région de Niedersachsen à cause du nombre de
morts contesté donné sur le monument. Dans la même année,
le transfert de sépulture des corps de presque 3000 prisonniers
de camp de concentration vers le cimetière de Sandbostel fut
terminé. Les dépouilles mortelles des prisonniers de guerre ne
venant pas de l’Union Soviétique furent dans leur majorité
rapatriées dans leur pays. Les Italiens furent transférés

au cimetière honorant les anciens combattants italiens à
Hambourg-Öjendorf. A présent, quelque 170 tombes
individuelles de prisonniers de guerre polonais, yougoslaves et
inconnus existent encore au cimetière de Sandbostel.

Les associations nationales d’anciens combattants et les
organisations de survivants de camps de concentration, en
particulier l’Amicale Internationale de Neuengamme, se sont
battues après la guerre pour que l’histoire du « Stalag X B » ne
sombre pas dans l’oubli et que les tombes des morts de
Sandbostel soit maintenues dans un état digne. La région de
Niedersachsen est responsable de leur entretien depuis 1946.
La commune de Sandbostel, chargée par la région, prend soin du
cimetière depuis 1973. Photo: Andreas Ehresmann, 23.9.2004 (Centre de

Documentation et Mémorial du Camp de Sandbostel).

En 2005, la « Fondation Camp Sandbostel » a acquis une partie de
l’ancien site du camp avec neuf bâtiments historiques. En 2007 les
baraquements fut sécurisés, en 2008 commença leur restauration.
En 2007, une première installation de documentation provisoire
fut créee dans un bâtiment d’après-guerre. Dans les années à
venir le centre souhaite ouvrir une exposition permanente avec un
nouveau concept qui racontera l’histoire du camp de prisonniers
de guerre et de camp de concentration Sandbostel ainsi que son
histoire complexe d’après-guerre. Photo: Heinz Glier, 1955 (Centre de

Documentation et Mémorial du Camp de Sandbostel).
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La deuxième guerre mondiale démarra avec l’invasion de la
Pologne en septembre 1939. Le « Stalag X B » dans le district X
(Hambourg) à Sandbostel faisait partie des camps pour
prisonniers de guerre établis sur le territoire même du Reich
Allemand. Jusqu’à la fin de la guerre, des milliers de personnes
venant de nombreux pays du monde furent incarcérées
ici : prisonniers de guerre – notamment de Belgique, France,
Grande Bretagne, Yougoslavie, Pologne et Union
Soviétique –, des prisonniers militaires italiens, des membres de la
marine marchande britannique, des participants et
participantes à l’insurrection de Varsovie en 1944, puis en
dernier également environ 10 000 détenus venant des camps de
concentration. Quelques prisonniers ne restaient que
quelques jours au camps, d’autres plusieurs années. Les prison-
niers de guerre furent utilisés à de nombreux endroits dans
l’économie de guerre allemande.

Des milliers de prisonniers moururent de faim, d’épidémie,
de fatigue et victimes de violences. Les prisonniers de guerre
soviétiques furent particulièrement touchés pendant l’hiver
1941/42, ainsi que les prisonniers du camp de concentration de
Neuengamme et des camps extérieurs qui furent déportés
à Sandbostel en avril et mai 1945. Les morts sont
enterrés au cimetière qui se trouve à peu près à deux kilomètres
à l’est du camp. Jusqu’à aujourd’hui, leur nombre exacte
n’a pas pu être établi. Les estimations vont de 8000 à 50 000
morts.

Le Camp Sandbostel

Adresse :

Lundi à vendredi, 9.00h à 15.00h
L’entrée est gratuite.

Le site de la fondation (partie de l’ancien camp) est accessible à
toute heure.
Bibliothèque et Archives sur l’histoire du « Stalag X B » :
Lundi à vendredi, de 9.00h à 15.00h sur rendez-vous.
Photo titre : auteur inconnu (photographie militaire), vers 1940 (centre de do-

cumentation et mémorial Sandbostel) ; Photo (extrait) : Andreas Ehresmann,

11.6.2007 (centre de documentation et mémorial Sandbostel)..
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L’armée britannique libéra le camp le 29 avril 1945. Fin mai 1945
elle mit le feu à une partie du camp en raison d’une épidémie de
typhus. Entre juin 1945 et 1948 quelques milliers de dirigeants SS
et nazi furent internés à Sandbostel. Dans les années 1952 à 1960
les baraquements encore existants furent utilisés comme camp de
transit pour des jeunes refugiés quittant la RDA. En 1974 certaines
parties du site qui n’avaient pas encore été transformées en terre
labourable fut déclarées « zone commerciale Immenhain ».
Les 23 bâtiments du « Stalag X B » qui dans leur fondements
subsistent encore aujourd’hui on été, en grande partie, déclarés
monument historique depuis 1992.

Photos : auteur inconnu, sans date (International Committee of Red Cross,

Genève, Suisse ; Andreas Ehresmann, 11.6.2007 (Centre de Documentation et

Mémorial du Camp de Sandbostel) ; auteur inconnu, 2003 (GLL, bureau de ca-

dastre Bremervörde).
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